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et posons m = max{q, (n − d)(q − 1)}. Pour tout germe f ∈ n, il existe un unique polynôme
R ∈ d[T ], degT R ! q − 1, tel que

δ(z′)mf(z) = R(z′ ;u(z′′)) (mod ).

De plus f ∈ implique R = 0, donc δm ⊂ .

Démonstration. Grâce à (4.16) et à une substitution de zk, on obtient δ(z′)qWk(z′ ; zk) ∈ .
L’analogue de la formule (4.13) où Pk est remplacé par Wk donne

f = Rd +
∑

d+1!k!n

Wkqk, Rd ∈ d[zd+1, . . . , zn],

avec degzk Rd < deg Wk ! q, donc δmf = δmRd mod . On peut par conséquent remplacer f
par Rd et supposer que f ∈ d[zd+1, . . . , zn] est un polynôme de degré total ! (n−d)(q−1) ! m.
Une substitution de zk par Bk(z′ ;u(z′′))/δ(z′) donne G ∈ d[T ] tel que

δ(z′)mf(z) = G(z′ ;u(z′′)) mod
(
δ(z′)zk −Bk(z

′ ;u(z′′))
)
.

Finalement, une division G = WuQ + R fournit le polynôme cherché R ∈ d[T ]. La dernière
affirmation est claire : si f ∈ satisfait δm(z′)f(z) = R(z ;u(z′′)) mod pour degT R < q,
alors R(z′ ; ũ) = 0, et comme ũ ∈ n/ est de degré q, on doit avoir R = 0. L’unicité de R se
démontre d’une manière semblable. "

(4.18) Théorème de paramétrisation locale. Soit un idéal premier de n et A = V ( ).
Supposons que les coordonnées

(z′ ; z′′) = (z1, . . . , zd ; zd+1, . . . , zn)

soient choisies comme indiqué plus haut. Alors l’anneau n/ est une extension entière
finie de d ; soit q le degré de l’extension et soit δ(z′) ∈ d le discriminant du polynôme
irréductible d’un élément primitif u(z′′) =

∑
k>d ckzk. Si ∆′,∆′′ sont des polydisques de

rayons suffisamment petits r′, r′′ et si r′ ! r′′/C avec C assez grand, l’application de projection
π : A ∩ (∆′ × ∆′′) −→ ∆′ est un revêtement ramifié à q feuillets, dont le lieu de ramification
est contenu dans S = {z′ ∈ ∆′; δ(z′) = 0}. Ceci signifie que :

a) le sous-ensemble ouvert AS = A ∩
(
(∆′ ! S) ×∆′′

)
est une variété de dimension d, dense

dans A ∩ (∆′ ×∆′′) ;

b) π : AS −→ ∆′ ! S est un revêtement ;

c) les fibres π−1(z′) ont exactement q éléments si z′ /∈ S et au plus q si z′ ∈ S.

De plus, AS est un revêtement connexe de ∆′ ! S, et A ∩ (∆′ ×∆′′) est contenu dans un cône
|z′′| ! C|z′| (cf. Fig. 2).
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Fig. 2 Revêtement ramifié de A sur ∆′ ⊂ Cp.


